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Veuillez trouver ci-joint la position d'Israël sur les points de l'ordre du jour de la CMR‑03.

Point 1.3 de l'ordre du jour

1.3
envisager l'identification de bandes de fréquences harmonisées à l'échelle mondiale ou régionale, dans la mesure du possible, en vue de mettre en oeuvre de futures solutions évoluées pour répondre aux besoins des organismes de protection du public, y compris ceux qui s'occupent des situations d'urgence et des secours en cas de catastrophe, et d'élaborer les dispositions réglementaires nécessaires compte tenu de la Résolution 645 (CMR-2000)

Propositions


ISR/56/1

Il est important, en particulier pour les petits pays, d'harmoniser les bandes de fréquences, pour faciliter les opérations de secours en cas de catastrophe à l'échelle internationale et pour réaliser des économies d'échelle en normalisant les équipements. Israël est favorable à la Méthode B exposée au § 2.1.3.2 du Rapport de la RPC, selon laquelle la CMR‑03 devrait adopter une nouvelle résolution, en se passant de toute référence dans l'Article 5 du RR. Dans cette résolution, il conviendrait de désigner des bandes de fréquences pour les applications de protection publique et de secours en cas de catastrophe (PPDR) et de demander que des études complémentaires soient entreprises sur la mise en oeuvre de ces applications. Israël souscrit également à l'idée d'assurer les applications PPDR dans les bandes 138‑144 MHz et 148‑174 MHz, 806‑824 MHz et 851‑869 MHz, et 5 850‑5 925 MHz, qui sont attribuées aux services mobiles.

Points qui seront appuyés par Israël dans une nouvelle Résolution de la CMR‑03


ISR/56/2

Israël estime que le texte de l'Annexe 2.1‑2 du Rapport de la RPC «Exemple de Résolution [PPDR 2.1‑1] (CMR‑03)», dont il est question au § 2.1.3.2 de ce Rapport, doit servir de base à cette Résolution, sous réserve de l'adjonction des points suivants:

a)
qu'il est nécessaire que les organismes et organisations PPDR puissent disposer d'équipements de communication efficaces;

b)
de prier instamment les administrations, dans la mesure du possible, d'utiliser des bandes harmonisées à l'échelle mondiale ou régionale pour la protection publique et les secours en cas de catastrophe;

c)
que, dans la plupart des pays, les applications de protection publique et de secours en cas de catastrophe sont assurées à plusieurs niveaux, allant du niveau national au niveau local, et que la coopération entre les niveaux est une question nationale, l'harmonisation des fréquences ou l'utilisation de fréquences communes et l'interopérabilité pouvant faciliter cette coopération;

d)
qu'il existe aujourd'hui des techniques permettant d'assurer l'interopérabilité de systèmes dissemblables fonctionnant dans des bandes de fréquences différentes avec des formes d'ondes différentes;

e)
que des systèmes commerciaux peuvent dans certains cas servir de complément aux systèmes spécialisés pour la prise en charge de la protection publique et des secours en cas de catastrophe;

f)
que les applications nécessitant des zones de couverture étendues et assurant une bonne disponibilité des signaux seront généralement mises en oeuvre dans des bandes de fréquences inférieures. Les applications nécessitant de plus grandes largeurs de bande seront généralement mises en oeuvre dans des bandes de fréquences de plus en plus élevées;

g)
qu'il est instamment demandé aux administrations d'envisager d'utiliser, comme bandes possibles, les bandes de fréquences approuvées par la CMR‑03.

Motifs:
En vertu de la Résolution 645, l'UIT‑R était invité à étudier l'identification de bandes de fréquences pouvant être utilisées à l'échelle mondiale ou régionale par les administrations qui ont l'intention de mettre en oeuvre dans l'avenir des solutions destinées à la protection publique et aux opérations de secours en cas de catastrophe (PPDR) et à établir les bases techniques et opérationnelles de la circulation transfrontière à l'échelle mondiale des équipements de radiocommunication dans les situations d'urgence et pour les secours en cas de catastrophe.

Point 1.22 de l'ordre du jour

1.22
examiner l'état d'avancement des études de l'UIT-R relatives au développement futur des IMT-2000 et des systèmes postérieurs aux IMT‑2000, conformément à la Résolution 228 (CMR‑2000)

Propositions

Modification de la Résolution 228:

–
Nous proposons d'ajouter, après le point f) du considérant proposé dans la Résolution figurant dans l'Annexe 7.2‑1 du Chapitre 7 de la RPC («que l'examen des besoins de fréquences pour les IMT‑2000 à la CMR‑2000 a porté principalement sur les bandes en dessous de 3 GHz;») le nouveau point g) du considérant suivant («en lieu et place de l'ancien point g) que le marché des techniques de télécommunication et de l'information ...»):

ADD
ISR/56/3

g)
que certaines portions de la bande 806‑960 MHz sont largement utilisées dans les trois Régions par des systèmes mobiles de la première ou de la deuxième génération;

–
Nous proposons d'ajouter le nouveau point e) du reconnaissant suivant:

ADD
ISR/56/4

e)
qu'après une période de transition, le service de radiodiffusion pourra libérer en Région 1 des fréquences dans la bande 806‑862 MHz pour les services mobiles.

Motifs:
Conformément au point a) du considérant de la Résolution 224 (CMR‑2000) («Bandes de fréquences pour la composante de Terre des IMT‑2000 au-dessous de 1 GHz») «certaines portions de la bande 806‑960 MHz sont très utilisées dans les trois Régions par des systèmes mobiles de la première ou de la deuxième génération». A l'heure actuelle, la bande 790‑862 MHz est attribuée en Région 1 au service de radiodiffusion. Un grand nombre de pays de la Région 1 exploitent également des services mobiles à titre primaire, conformément au numéro 5.316. En vertu du numéro 5.317A, les administrations qui souhaitent mettre en oeuvre les télécommunications mobiles internationales-2000 (IMT‑2000) peuvent utiliser les parties de la bande 806‑960 MHz qui sont attribuées au service mobile à titre primaire. Cette bande pourrait être mise en oeuvre par les administrations qui le souhaitent, pour les IMT‑2000, une fois que le passage à la radiodiffusion vidéonumérique de Terre (DVB‑T) sera effectué. Il en résultera une diminution du nombre total de fréquences disponibles pour le service de radiodiffusion, qui sera néanmoins compensée par les caractéristiques principales des techniques DVB‑T. Les techniques DVB‑T permettent une amélioration de l'utilisation du spectre des fréquences radioélectriques par rapport à la télévision analogique, et ce pour les raisons suivantes:

a)
plusieurs programmes de télévision peuvent être diffusés sur chaque canal radiofréquence (six au maximum);

b)
la faible valeur du rapport C/I permet une réutilisation des fréquences plus importante;

c)
réutilisation du canal adjacent.

La mise en oeuvre des techniques DVB-T nécessite une phase de transition pendant laquelle les canaux numériques fonctionneront en parallèle avec les canaux analogiques. Au terme de cette période, le service de radiodiffusion pourra libérer des bandes de fréquences.

Nous proposons de tirer parti des avantages des techniques DVB‑T pour permettre aux systèmes IMT‑2000 en Région 1 d'utiliser les canaux en ondes décimétriques au-dessus du canal 62 (normes de télévision G, H, I, K, L) qui occupent la bande 806‑862 MHz. Les administrations qui le souhaitent pourraient préparer avec soin leurs plans de transition entre la télévision analogique et les IMT‑2000 dans la bande 806‑862 MHz. Conformément aux Résolutions 224 (CMR‑2000) et 228 (CMR‑2000), nous proposons de mettre en oeuvre les IMT‑2000 et les systèmes postérieurs aux IMT‑2000 dans la bande 806‑862 MHz en Région 1, une fois que la transition entre la télévision analogique et la télévision numérique sera effectuée.

On trouvera dans une contribution soumise par Israël (Document 8F/842) des explications techniques concernant cette proposition.
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Point 1.23 de l'ordre du jour

1.23
examiner le réalignement des attributions aux services d'amateur, d'amateur par satellite et de radiodiffusion au voisinage de 7 MHz à l'échelle mondiale, compte tenu de la Recommandation 718 (CAMR-92)

Propositions


ISR/56/5

Israël est favorable à la «Méthode A» (Chapitre 5.6 du Rapport de la RPC), qui prévoit une solution progressive pour le service d'amateur. Cette méthode tient dûment compte de nos préoccupations concernant le service de radiodiffusion et doit être mise en oeuvre selon deux phases, à savoir:

1)
Phase 1 (avant avril 2007): les services d'amateurs en Régions 1 et 3 obtiennent la bande 7,1‑7,2 MHz, tandis que le service de radiodiffusion conserve la bande 7,2‑7,3 MHz, à laquelle vient s'ajouter la bande 7,3‑7,45 MHz.

2)
Phase 2 (avant 2010): les services d'amateurs obtiennent la bande 7,2‑7,3 MHz (qui fait ainsi l'objet d'une harmonisation à l'échelle mondiale dans la bande 7‑7,3 MHz), tandis que le service de radiodiffusion obtient également la bande 7,45‑7,55 MHz (de sorte qu'il utilisera la bande 7,3‑7,55 MHz en exclusivité).

Motifs:
Ce point de l'ordre du jour traite de la nécessité de faire une attribution en exclusivité aux services d'amateur à l'échelle mondiale dans la totalité de la bande comprise entre 7,0 et 7,3 MHz. Tel est déjà le cas actuellement dans la Région 2 et la proposition de modification conduira à une harmonisation à l'échelle mondiale des fréquences destinées aux services d'amateur; elle supprimera également la probabilité de brouillage entre les services d'amateur et de radiodiffusion dans cette bande.

Il a été reconnu que le service de radiodiffusion risquait de rencontrer des difficultés d'ordre technique et financier lors de la mise en oeuvre de cette modification.

Point 1.26 de l'ordre du jour

1.26
examiner les dispositions en vertu desquelles les stations terriennes de navire pourraient être exploitées dans des réseaux du service fixe par satellite, en tenant compte des études faites par l'UIT-R, conformément à la Résolution 82 (CMR-2000)

Propositions

Il convient d'autoriser les stations terriennes placées à bord de navires (ESV) à fonctionner à titre primaire dans les bandes des 6 GHz et des 14 GHz, en insérant un renvoi indiquant les conditions régissant ce fonctionnement. Ces stations ESV auraient le statut des stations terriennes fixes, puisqu'elles fonctionnent avec des réseaux du service fixe par satellite, mais ne pourraient prétendre à une protection vis‑à‑vis des émissions d'autres services exploités conformément au Règlement des radiocommunications. Une coordination avec ces services devrait être effectuée, lorsque les stations ESV fonctionnent en deçà des distances mentionnées. La classe des stations ESV sera la classe «TC», puisque ces stations fonctionnent avec un réseau du SFS.

Motifs:
Depuis une dizaine d'années, les navires en mer utilisent les répéteurs du service fixe par satellite dans les bandes des 6/4 GHz et 14/11 GHz utilisées pour les liaisons montantes, lorsque la capacité de la largeur de bande est nécessaire et disponible. Ce faisant, ils risquent de causer des brouillages inacceptables à d'autres services dans les bandes des 6 GHz et des 14 GHz. En conséquence, le fonctionnement actuel est régi par le numéro 4.4 du Règlement des radiocommunications, ce qui n'est pas satisfaisant pour les opérateurs de stations ESV.

Conformément à la Résolution 82 (CMR-2000), l'UIT‑R était invité à poursuivre ses études en vue de déterminer les dispositions techniques et réglementaires régissant l'exploitation des stations ESV et, en particulier, à déterminer la valeur appropriée de la distance minimale depuis les stations ESV au‑delà de laquelle on suppose que ces stations ne risquent pas de causer de brouillages inacceptables aux stations des autres services de toute administration et au‑delà de laquelle aucune coordination n'est donc nécessaire.

Les résultats de ces études, menées en particulier par la Commission d'études 4‑9S de l'UIT‑R, ont abouti à la détermination de deux distances, à savoir 125 km pour la bande des 14 GHz et 300 km pour la bande des 6 GHz, sur la base de différents paramètres comme le diamètre minimal des antennes des stations ESV et la densité spectrale de puissance maximale de l'émetteur de la station ESV, etc. Cette décision a été prise à l'issue de discussions ardues, en ce sens que le diamètre minimal d'antenne a été rattaché au nombre estimatif de navires qui utiliseraient le service: plus l'antenne est grande, plus le nombre de navires est limité et plus le risque de brouillage inacceptable est faible.

Point 1.28 de l'ordre du jour

1.28
permettre l'utilisation de la bande 108-117,975 MHz pour la transmission de signaux de correction différentielle des informations fournies par les satellites de radionavigation au moyen de systèmes basés au sol et normalisés par l'OACI

Propositions


ISR/56/6

Israël appuie la Méthode C décrite au § 1.5.3.3 du Rapport de la RPC-02, qui préconise l'adoption d'un renvoi à l'échelle mondiale.

L'adoption d'un renvoi permettra l'utilisation de la bande 108‑117,975 MHz à l'échelle mondiale, par les systèmes normalisés de l'OACI qui prennent en charge des fonctions de navigation par l'intermédiaire d'une liaison de données, à condition que le service de radionavigation aéronautique bénéficie de la priorité et d'une protection.

Israël est favorable à l'idée de limiter au départ l'exploitation du nouveau système aux fréquences au‑dessus de 112 MHz, afin de réduire le plus possible la probabilité de brouillage causé par les équipements fonctionnant dans la bande attribuée aux services de radiodiffusion MF.
Motifs:
Du fait de la nécessité, pour la communauté aéronautique de transmettre au niveau local des données de complément destinées au système mondial de navigation par satellite (GNSS), l'OACI a normalisé le système de complément à couverture locale (LAAS). Il est prévu d'exploiter ce système dans la bande 108-117,975 MHz. Le système LAAS est doté de fonctions de transmission de données concernant la navigation, alors que la bande actuelle 108‑117,975 MHz est attribuée pour déterminer la position, la vitesse ainsi que d'autres caractéristiques au moyen des propriétés de propagation des ondes radioélectriques.

La CMR-03 doit uniquement examiner la nécessité de mettre en oeuvre des applications de complément du système GNSS dans la bande 108‑117,975 MHz, alors que la tendance consiste actuellement à remplacer les services de navigation classiques, conformes à la définition de l'UIT-R et les services de surveillance par des systèmes de communication de données comme les systèmes LAAS et ADS-B (Automatic Dependent Surveillance-Broadcast - Surveillance dépendante automatique en mode diffusion). En conséquence, il serait prudent que la communauté aéronautique demande une attribution plus générique pour le service aéronautique dans la bande 108‑117,975 MHz. 

Point 1.37 de l'ordre du jour

1.37
examiner les dispositions réglementaires et techniques applicables aux réseaux à satellite utilisant des orbites fortement elliptiques

Propositions
Il est jugé nécessaire, pour assurer l'efficacité d'utilisation du spectre des fréquences radioélectriques et des orbites, d'appliquer aux systèmes HEO en projet les mêmes procédures que celles qui s'appliquent aux systèmes OSG, c'est-à-dire en déterminant le partage sur la base de brouillages continus. Les procédures reposant sur des critères statistiques de brouillage intermittent aléatoire ne s'appliquent pas aux systèmes HEO et, du fait qu'elles sont plus restrictives, gênent le développement de ces systèmes. En conséquence, il faut définir la catégorie HEO des réseaux à satellite, en indiquant que les caractéristiques de ces réseaux sont compatibles avec les réseaux OSG et qu'elles diffèrent des autres systèmes non OSG, en ce sens que les brouillages qu'ils risquent de causer aux autres systèmes sont de nature continue, et non pas de nature statistique intermittente.

Motifs:
Ces dix dernières années, l'utilisation de systèmes à satellites sur orbite terrestre basse (LEO) pour la mise en oeuvre du SFS à l'échelle mondiale a suscité un regain d'intérêt. Ces systèmes, qui entrent dans la catégorie des systèmes non OSG, pouvaient être exploités dans les bandes attribuées au SFS, à condition de ne pas causer de brouillage préjudiciable aux systèmes OSG du SFS, sans restriction quant à ce que l'on entend par brouillage préjudiciable. Il a été reconnu que les réseaux de ces satellites risquaient de causer des brouillages aléatoires intermittents aux systèmes OSG du SFS et aux systèmes de Terre, par opposition aux brouillages continus causés par les satellites OSG. Les commissions d'études de l'UIT ont élaboré des critères statistiques afin de quantifier, aux fins de la coordination, les niveaux de brouillage préjudiciable que ces systèmes ne doivent pas dépasser pour pouvoir utiliser en partage les bandes attribuées au SFS (et ultérieurement au SRS) à égalité des droits avec les systèmes OSG (afin de satisfaire aux critères statistiques de protection des systèmes OSG, il a été suggéré d'utiliser des techniques de réduction des brouillages faisant obligation aux satellites LEO de ne pas fonctionner à l'intérieur d'un arc de ± 10( par rapport à l'équateur, la liaison de communication étant remplacée par intermittence par celle d'autres satellites du système LEO). Ces critères statistiques ont ensuite été insérés dans le Règlement des radiocommunications, afin d'être appliqués à tous les systèmes non OSG.

Toutefois, parallèlement à ce regain d'intérêt pour de nombreux satellites sur orbite basse, divers systèmes à satellites sur orbite fortement inclinée (HEO) fonctionnant sur des parties de leur orbite (appelées «arcs actifs»), comme le système Molniya, ont été proposés pour le SFS et le SRS. Bien que ces systèmes HEO relèvent de la catégorie des systèmes non OSG, les brouillages qu'ils risquent de causer aux autres systèmes HEO et OSG partageant les mêmes bandes de fréquences sont de nature continue et non pas de nature intermittente aléatoire, comme c'est le cas des brouillages causés par de grands nombres de satellites sur orbite basse. De plus, ces systèmes HEO en projet sont par nature compatibles avec les systèmes OSG, qu'ils complètent, les arcs actifs des systèmes HEO assurant un espacement angulaire important par rapport à l'OSG et la station terrienne associée utilisant des antennes directives.

Point 7.2 de l'ordre du jour

7.2
recommander au Conseil des points à inscrire à l'ordre du jour de la prochaine CMR et exposer ses vues sur l'ordre du jour préliminaire de la conférence suivante et sur des points éventuels à inscrire à l'ordre du jour de conférences futures en tenant compte de la Résolution 801 (CMR‑2000)
Propositions

a)
Modifier la Résolution 801 (CMR-2000) actuelle, qui traite de l'ordre du jour préliminaire de la CMR‑07, afin d'ajouter la Résolution 224 au point 2.16 de la Résolution 801 de la CMR‑07:

MOD
ISR/56/7

2.16
examiner les besoins liés au développement futur des Télécommunications mobiles internationales-2000 (IMT-2000) et des systèmes postérieurs aux IMT-2000, compte tenu des Résolutions 228 (CMR‑2000) et 224 (CMR‑2000);

b)
Inscrire le nouveau point suivant à l'ordre du jour:

ADD
ISR/56/8


examiner l'attribution de la bande 806-862 MHz au service mobile en Région 1, après le passage de la télévision analogique à la télévision numérique;

Motifs:
Conformément au point a) du considérant de la Résolution 224 (CMR-2000) («Bandes de fréquences pour la composante de Terre des IMT-2000 au-dessous de 1 GHz»), «certaines portions de la bande 806-960 MHz sont très utilisées dans les trois Régions par des systèmes mobiles de la première ou de la deuxième génération». A l'heure actuelle, la bande 806‑862 MHz est attribuée en Région 1 au service de radiodiffusion. Un grand nombre de pays de la Région 1 exploitent également des services mobiles à titre primaire conformément au numéro 5.316. En vertu du numéro  5.317A, les administrations qui souhaitent mettre en oeuvre les télécommunications mobiles internationales‑2000 (IMT-2000) peuvent utiliser les parties de la bande 806-960 MHz qui sont attribuées au service mobile à titre primaire. Cette bande pourrait être mise en oeuvre par les administrations qui le souhaitent, une fois que le passage à la radiodiffusion vidéonumérique de Terre (DVB-T) sera effectué. Il en résultera une diminution du nombre total de fréquences disponibles pour le service de radiodiffusion, qui sera néanmoins compensée par les caractéristiques principales des techniques DVB-T.

Les techniques DVB-T permettent en effet d'améliorer l'utilisation du spectre des fréquences radioélectriques par rapport à la télévision analogique, et ce pour les raisons suivantes: 

a)
plusieurs programmes de télévision peuvent être transmis sur chaque canal RF (six au maximum);

b)
la faible valeur du rapport C/I permet une réutilisation des fréquences plus importante;

c)
réutilisation du canal adjacent.

La mise en oeuvre des techniques DVB-T nécessite une phase de transition pendant laquelle les canaux numériques fonctionneront en parallèle avec les canaux analogiques. Au terme de cette période, le service de radiodiffusion libérera des bandes de fréquences RF. Nous proposons de tirer parti des avantages des techniques DVB-T pour permettre aux systèmes IMT‑2000 en Région 1 d'utiliser les canaux en ondes décimétriques au-dessus du canal 62 (normes de télévision G, H, I, K, L), qui occupent la bande 806-862 MHz. Les administrations de la Région 1 qui le souhaitent pourraient préparer avec soin leurs plans de transition entre la télévision analogique et les IMT-2000 dans la bande 806-862 MHz. Conformément aux Résolutions 224 (CMR‑2000) et 228 (CMR-2000), nous suggérons d'ajouter dans l'Article 5 du RR la bande 806-862 MHz en Région 1, pour le service mobile terrestre, une fois que la transition entre la télévision analogique et la télévision numérique sera effectuée. On trouvera dans une contribution soumise par Israël (Document 8F/842) les explications techniques concernant cette proposition:
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